
Pentecôte 

 

Jn 14, 15-16.23b-26 

 

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean 

 

En ce temps-là, 

Jésus disait à ses disciples : 

    « Si vous m’aimez, 

vous garderez mes commandements. 

    Moi, je prierai le Père, 

et il vous donnera un autre Défenseur 

qui sera pour toujours avec vous. 

    Si quelqu’un m’aime, 

il gardera ma parole ; 

mon Père l’aimera, 

nous viendrons vers lui 

et, chez lui, nous nous ferons une demeure. 

    Celui qui ne m’aime pas 

ne garde pas mes paroles. 

Or, la parole que vous entendez n’est pas de moi : 

elle est du Père, qui m’a envoyé. 

    Je vous parle ainsi, 

tant que je demeure avec vous ; 

    mais le Défenseur, 

l’Esprit Saint que le Père enverra en mon nom, 

lui, vous enseignera tout, 

et il vous fera souvenir de tout ce que je vous ai dit. » 

 

En ce dernier jour des cinquante jours (Pentecôte) du Temps Pascal, alors que nous allons 

retrouver le temps ordinaire, dès demain, l’évangile qui nous est laissé en saint Jean, précise 

qu’elle est dans nos vies le rôle de l’Esprit Saint. Alors que le Christ n’est plus présent en 

chair et en os à nos côtés, le Défenseur est appelé auprès de nous (paracletos), pour nous 

permettre de garder au milieu du monde, la finalité d’amour du Père que le Fils nous a 

transmise et à demeurer dans sa Parole. A ce sujet, si notre coeur reste ouvert à l’inspiration 

de ce défenseur, nous serons enseignés seconde après seconde pour vivre d’une manière 

juste et nous garderons la mémoire vive des paroles et des actes de Jésus dont l’Evangile 

nous a dressé le portrait afin de nous aider à entrer comme des frères et des soeurs dans sa 

filialité à l’égard du Père. Tout ce qui nous est demandé est de rester ouverts, sans repli 

aucun sur nous-mêmes, afin que le Père et le Fils viennent vers nous et fassent chez nous 

une demeure : ainsi, par leur Souffle commun, nous pourrons recueillir l’inspiration de Dieu 

et en vivre. Dans la foi, au-delà du Temps Pascal, pourra alors se déployer l’extraordinaire 

ordinaire des jours que nous avons à vivre. 


